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Clerge ſeculier et regulier, et atous les Fideles 


M. L'Eveque de 
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Clerge ſeculier et regulier, et àtous les Fideles 
de fon Dioceſe. | 


— — . .. 
] EAN Francois de Lamarche, par la miſeri- 


Apoſtolique Eveque de Leon: au Clerge ſe- 


neur ee Chriſt. 
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culier et regulier, et à tous les Fideles de notre 
dioceſe, ſalut et benediction en notre Selg- 


Lorſque 4 circonſtances qui vous font. 
connues, N. T. C. F., nous forcerent de nous 
floigner de vous, Feſpoir de communiquer 
B avec 
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BE 
avec notre clerge, et par lui avec les peuples 
de notre dioceſe, determina notre retraite, et 
fut le ſeul adouciſſement à nos peines. Cette 
conſolation ndus a Ete bient0t envice. Les 
communications ſont devenues plus difficiles, 
Les viſites, les recherches, les inquiſitions ont 


8 multiplices pour intercepter les correſpon- 1 
dances, et la confiance publique a été ouverte. | 
ment trahie. Ce n *eſt qu” Avec des prẽcau- | 


tions extraordinaires qu'une partie des exem- 
plaires de notre lettre du 8 Avril vous eſt par- 
venue, et nous ignorons ſi celle que nous vous 
adreſſons aujourdhui pourra tromper ceite in- 
quiete et jalouſe vigilance qui obſerve et con- 
trarie toutes nos démarches. 

Nous avons ſęu que la perſecution regnoit 


d'une extremite du royaume a autre, que des 


eveques elle 8'etendoit a tous les paſteurs, et 


qu'elle &animoit de jour en jour dans notre 
dioceſe. Votre attachement à la foi catho- 
lique nous Etoit connu depuis trop longtems, E 
pour que nous euffions à craindre que les pro- 
meſſes ou les menaces changeaſſent vos ſenti- 1 
mens. Mais nous ſouhaitions d'apprendre E 
vos combats et vos triomphes; la ſituation de 
chacun de vous, Fetat'de chaque Egliſe parti- B 

culiere, les diſpoſitions des fideles de notre 5 
: . Nous de ſirions des 3 a 
tal ces 


L 8 it _ "i il 
taillẽes ſur des objets fi dignes de notre ſollici- 
tude paſtorale, lorſque nous avons appris que 
pluſieurs de nos chers cooperateurs venoient 
de ſe refugier ſur une iſle etrangere. i 45 

Nous nous ſommes ſentis auſfitdt preſſes 
du defir d'aller juſqu'a eux. Apres avoir été 
menacẽs par des vents contraires d' aborder 
un rivage, qu'autrefois nous n'aurions revu 
qu'avec une douce Emotion, après une navi- 
gation longue et difficile, nous avons debarque 
ſur une terre hoſpitaliere, qui avoit ouvert un b 
aſile a nos freres. Nous avons eu la ſatisfac- WO 
tion de les embraſſer. C'eſt la plus ſenſible | 
que nous ayons goutee depuis notre tloigne- 
ment; elle a duree bien peu. Nous avons en- 
tendu le recit des dangers auxquels ils venoi- 
ent d'ech apper, et de la violence qui les avoit 
reduits a $'y expoſer. Nous avons ſu de 
quelle main partoient les coups redoublẽs qui 
accabloient les miniſtres fideles; que l'eveque, 
dit du finiſtere, (helas! il y a ſi peu de tems 
que nous le comptions au nombre de nos co- 
operateurs) cherchant a propager le ſchiſme, 
ulurpant ſur notre territoire une juriſdiction ll 
qui n'appartient qu'a nous ſeuls, elevant autel 1 
contre autel, inſtituoit de faux paſteurs,'prc- 
iendoit donner des ordonnances et faire des 
teglemens; que deja pluſieurs intrus avoient = 
Bs bi 1 
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Eté inſtalles a force ouverte, que les paſteurs 
legitimes etoient pourſuivis par des outrage 
et des calomnies ; que ſans reſpett pour Page, 
ſans Egard pour les infirmites, pluſieurs ayoi. 
ent été arraches, de nuit, a main armée, du mi- 
lieu de leurs troupeaux, et trainẽs indignement 
dans les priſons; que d'autres pour fe ſouſ- 
traire a de pareilles violences, avoient été 
contraints de prendre la fuite, ſans reſſources, 
ſans aziles, n'oſant pas meme ſ<journer chez 
les hotes charitables qui les recueilloient, 
crainte d'attirer ſur eux quelque malheur pour | 
prix de leur hoſpitalite; que quelques uns rel 
toient encore I portee de leurs troupeaus, | 
mais à la faveur d'un deguiſement, au perl 
d'ètre découverts; que néanmoins dans les | 
villes, la plus grande partie des peuples, et 
preſque la totalite dans les campagnes gemil- | 
ſaient de ces excès, qu'ils s'attachoient de plus 
en plus à leurs paſteurs légitimes, qu'ils ne 
marquoient que de V'floignement pour les in. 
trus, et refuſoient conſtamment de commu- 
niquer avec eux. 1 
Tel eſt le recit qui tour à tour a penetté 
notre ame de douleur et d'admiration. 
En voyant ce qu'eſt aujourd'hui notre di- 
ocèſe, nous nous ſommes rappelle ce qu'il ict, 
et les larmes ont coule de nos yeux. 


Queelt | 


L 8-1 | 

Qu''eſt devenu ce temple majeſtueux, cette 
mere Egliſe ? hélas! ſes voutes ſacrees ne re- 
tentiſſent plus du chant journalier des can- 
tiques du ſeigneur; on n'y voit plus ces 
ſaintes ſolemnites que nous celebrions aſſiſtẽs 
d'un clerge venerable auſſi diſtingue par ſes 
talens, qu*edifiant par fa ferveur ; ces fetes re- 
ligieuſes que la pompe des ceremonies et le 


concours d'un peuple nombreux rendoient 


cgalement auguſtes et touchantes. Que ſont 


devenus ces precieux Etabliſſemens ou l'en- 
fance des deux ſexes recevoit une inſtruction 


ſolide et pure, une education civile et Chre- 


tienne, ou de jeunes eccleſiaſtiques formes 
aux ſciences et à la piete 8*<Elevoient a Pombre 


des autels, et faiſoient notre Joye et notre eſ- 
perance 35 


Que ſont n ces maiſons de recueil- 


ment et de ſilence, ou a la voix de Dieu par 


organe de ſes miniſtres, les cœurs Etoient 
briſes, les inimities eteintes, les vengeances 


ctouffees, les injuſtices reparces, les peches 
avoues, deteſtes, pardonnes ? 


Dans quel Etat de deſtruQtion et de deſola- 
tion ſont ces antiques monaſteres, monumens 
de la pietè de nos ayeux, ces aziles de la pau- 


vrete, de l'innocence, de la vertu, ces pieuſes 
lolitudes ou la pratique aſſidue de la perfec- 


lion evangelique retracoit encore A nos yeux 
la: 
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— — — > — — —— — —— . 2 — — —'ũ — — _— — — 2 3 rae — — — = * —3 — + — — oof oe Jo 2 2 < — 
5 . - - — — - > = ITE" » — + ge —— — — —— 2 — — — . „ NY ICT wy 2 — - -* - — 
* — — — —— — = 2 —— — — — So —— - — — — 
0 — — — — _ —_— — 5 - — _ — < 
K * = 9 $a. AA — * 2. == . — ——— — — — — 


— — — 
— 


—— Canned 


wn Se ens ere tt ge OR I 
— — —__ > > PINK — 


- uy - — 
S . — — * — = _ 
* - mn eng 1 —— — — — 8 l 
* IC . — 3 99 * 
e pho . F Wer 2 wa 7 2 * — 
— __ | r ern 


———— — 


c —— 
; EET Zin ee 
— — —— 


— LEED — 


— ———— ——ü—ä — — 
5 © — A 


—N!A— — — — 


— — ETESIERESInn 


— — ——————————— 
> — 


* a 


D * t => BN — LG 5 IT 2 OS We, n 1 Ds . 2 0g, | T A * 8 — * = . 2 
= * ks — 2 — — 2%"D - : — — 1 by — — = 2 1 - = 
az —— LL, 8 2 5 2 n ——— — — — —- 
N 4 : — 1 —— —— — > = — moms. > <8; — 3 > — * 
1 — * = EET. NETIC ITE. 4 re - n — 1 = 4 Me; 2 8 Pp I 5 2 2 r * I þ — tt ts Þ > = gi n = 
>. - — * "oe — a — — 2 7 —; 2 x p racks 1 w 8 3 by T — 
, - — — — — 5 2 2 = n — 22 
, * = . — 8 1 R . 2 - — > — — 22 * * "x" 2 2 * 2 8 + t> 4 5 — — 2 Þ - \ * ——— „ — <S yg 72 8 " Mat 
ag : — . —_ 2 9 — y f ns % - 8 2 * ö 3 : 3 . n 2 3 n 2 Go te b — 2 3 — oo — SO 
bt YN e SORES WP on” f Ars en Wt + — K 8 . A — —˙—˙ f 2 n 8 5 2 : ; = 
by r e — ? ay” - — * ee 3 . A ; Y _ © 
= * 2a Y > 34. £227 - * — 2 $4 — 2 — 


E 
la ferveur des premiers Chretiens! Qui pour. 
roit reconnoitre notre Egliſe ſous les traits qui 
la defigurent aujourdhui ? 

Nos temples abandonnes, ou mis a Vencan, 
nos autels en proye a des raviſſeurs, les vrais 
miniſtres diſperſes, pourſuivis comme des cri. 
minels, JettEs dans les priſons, les“ peuples 
expoſes a la ſeduftion et aux dangers du 
ſchiſme, l'impieté marchant le front leve, ſe- 
mant avec audace les calomnies, les blal. 
phemes, et l'erreur, le glaive de la perſecution 
ſuſpendu ſur la t&te de tous les fideles diſci- 
ples de Jeſus Chriſt. 
Voila donc ou devoit nous conduire ce 
chef-d'c euvre de reforme qui pretendoit ra- 
mener parmi nous la beauté primitive des ſe- 
cles apoſtoliques. 
O mon Dieu! à quel tems nous aver vous 
reſervẽs 1 
Nous ſouhaiterions, N. T. C. F., etre 
15 anathemes pour vous devant le Seigneur. 
Nous voudrions raſſembler ſur notre tete 
| deja fatiguee par les années, tout le poids 
de vos afflictions, tous les traits de la 
haine qui vous pourſuit; avec quelle joye 
nous nous verrions charges de vos chaines | 
pourvu qu'a ce prix elles tombaſſent de vos 
mains. Si du moins nous pouvions, comme | 


* Di bone! Que me in ſzcula reſervalti, 8. Polycarp: 
NOW | 


F Þ e 


nous l'avions eſpere, communiquer librement 


larmes pouvoit parvenir dans vos retraites, 
dans vos priſons, vous connoitries à quel point 
vous ©tes chers à nos cœurs, combien vos ſoufs 
frances ont d'amertume pour nous, et tout ce 
que nous ſerions diſpoſcs ? à faire et a ſouffrir 
pour vous les epargner. | 
Mais quels remedes pouvons nous apporter 
à tant de maux? quels conſeils ſalutaires 


pourrions nous vous donner? Lorſque tout 


eſt bouleverſe, et confondu, quelle prevay- 
ance pourroit tracer un plan de conduite 3 


votre prudence et à votre zèle? I Eſprit 


Saint inſpirera ſuivant les tems et les circon- 


ſtances, et portera dans les lieux ou leur mi- 


niſtere pourroit ètre utile et praticable ceux qui 
jouiffent encore de quelque liberté. Grace a la 


divine providence, ils n'ont gueres qu' à ſecon- 


citeront ceux qui tiennent fermement a Vegliſe, 


ayec vous, fi cette lettre toute trempte de nos 


— A N 2 — 
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der les pieuſes diſpoſitions du peuple: ils feli- 


ils courreront aux foibles qui commenceroijent 
a chanceler, ils les affermiront dans les princi- 
pes de l'unité, ils y rameneront ceux qui au- 
roient eu le malheur de s'en ecarter: ils les 
eloigneront tous de toute communication reli- 
gieuſe avec les miniſtres et les paſteurs ſchiſ- 
matiques ; enfin ils n *cpargneront ni veilles 
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3 
ni travaux; ils rempliront la miſſion d' Evan- 
geliſtes, ils pourſuivront I ceuvre de leur mi. 
niſtere; et ſe montreront comme de fideles 
ſoldats de J. C. + Mais en meme tems ils ſe 
fouviendront que jamais il ne fut plus neceſ. 
faire de joindre la prudence du lerpent an 
ſimplicité de la colombe. E | 

Nous vivons dans ces tems malheureur | 
annoncés par I'Apotre, ou les hommes rejet. 
tant une doctrine ſalutaire ont appelle de toute 
part auprés d' eux des maitres ſelon les defirs 
inſenſeẽs de leur cœur. & Prenez garde à ces | 
hommes fauteurs du ſchiſme et amis des nou- 
veautés: ils Epieront vos pas; ils vous traine- 
ront dans leurs aſſemblées; ils vous maltrai- 
teront dans leurs ſynagogues, © ou vous tradui- 
5 ront ag les tribunaux. | 


* Ta vero vigila, in omnibus labora, opus fac evan- 
geliſtæ, miniſterium tuum An Ep. II. ad Timoth, | 
Cote 
1 Labora ficut Ko miles Chriſti, ibid. C. z. 


I Eſtote ergo prudentes ſicut ſerpentes et DO ficut 
| columbæ. Matth. 10. | 


$ Erit enim tempus cum ſanam doctrinam non ſuſtine · 
bunt, ſed ad ſua deſideria coacervabunt ſibi magiſtros 
22 auribus, Ep. II. ad Timoth, C. 4. 

cavete autem ab hõminibus, tradent enim vo# in 
conciliis, et in ſynagogis ſuis flagellabunt vos: et 2d 
, prajiges et ad reges ducemini propter me. Math. 10. 
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11 eſt bien deplorable ſans doute, Vaveu- 
glement de ceux qui nous perſecutent et nous 
enlevent à notre troupeau: car, enfin, pour 
quoi s 'acharnent ils contre nous? parceque 
nous avons maintenu que nous ne pouvions 
{ans trahir notre foi et notre miniſtere, ſou- 
mettre à une aſſemblée politique le pouvoir 
que J. C. a donnè à ſon egliſe de ſe gouverner 
elle meme, et de regler ſeule ſon enſeigne- 
ment et ſa diſcipline. 

Parce que nous avons maintenu que les 
Eveques etablis par Vegliſe ne peuvent ceſſer 
d'etre les ſeuls et legitimes paſteurs de leur 
dioceſes, que par leur démiſſion volontaire, 
par un jugement canonique, ou par leur mort. 

Parce que nous avo is maintenu que le 
choix de ſes paſteurs appartenoit eſſentielle- 
ment a l'ẽgliſe et que PeleQtion des miniſtres 
chune religion ſurnaturelle ne put Jamais' etre 
un droit naturel des peuples. 8 

Parce que nous avons maintenu que des 
Eveques dont la miffion et l' inſtitution ne tire 
pas fa ſource du centre de Punite, ne ſont 
que de faux paſteurs ſans juriſdiQion et ſans 
territoire, , qui ne forment ancun anneau de la 
chaine apoſtolique qui lie les fideles par leurs 


Lyeques au chef vibble de P Elie, fe et a 4. C. 
lon chef inviſible. ee e 1H i | 
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Parce que nous perſiſtons à enſeigner et à 
croire que C'eſt aux Eveques que J. C. a conkc 
je gouvernement de ſon egliſe, * et quien 

qualité de paſteurs, ils ne peuvent dependre 
d' aucune partie de leur troupeau, ni lui etre 
ſubordonnes. 

Parce que nous profeſſons comme un dog- 
me de PEgliſe catholique, qu'on ne peut con- 
ſerver la communion avec le St. Siege, et 
meconnoitre ſa primauté dautorite et de 
juriſdiction, i 

Parce que nous refuſons de nous ſoumettre 

2 une loi nouvelle, qui au jugement du ſouve- 
rain pontife eſt contraire aux dogmes de 
Fegliſe, et a ſes droits les plus ſacres, I et eſt 

un amas d' erreurs et d' hereſies. | | 
Parce qu'enfin la manifeſte contradiftion W 
qui ſe trouve dans l' ordre ſpirituel, entre 
les decrets d' une aſſemblée politique, et 

P enſeignement de l' Egliſe, nous force a re- 
jetter un ſerment commande par Pune et re- 
prouvè par l'autre, et que fideles au precepte 
de J. C. nous declarons hautement qu'il faut 
pluſtòt obeir à Dieu qu' aux hommes. 
1 Attendite vobis et univerſo gregi, in quo vos Spiritus 
Sanctus poſuit Epiſcopos regere Eecleſiam dei. Act. XX. 

1 Brefdu Pape du 10 Mars 1791, p. 77. 


+ Bref du meme, du 23, fervier 1791. 


9 Obedire oportet magis deo quam bominibus. Act. V. 


Comment 


E 
Comment ſe fait il qu'une eonduite auſſi 
conforme a Pevangile devienne fi odieuſe A 


ceux 1a meme qui pretendent nous y ramener ? 
Comment notre perſeverance dans des prin- 
cipes auſſi anciens que le Chriſtianiſme eſt 


elle un crime aux yeux de ceux qui ſe diſent 


nos reformateurs? Comment des ſentimens 


qui juſqu'a nos jours ont fait la gloire des 
vrais Catholiques, ſont-ils tout-a-coup changes 
contre nous en des motits de haine et de per- 
ſecution? 


IIs eroyent avancer l'œuvre de leur rẽvo- 


lution en nous pourſuivant par la miſere, la 
captivits, la mort meme. Leur fanatiſme les 
aveugle, ils ignorent ce quils font. Mais nous, 


nous ſavons ce que la charitẽ nous commande: 
nous ſavons que' lle nous ordonne de leur 


pardonner, de les benir, de prier pour eux. 


Quel mérite aurions nous a cherir qui nous 


ame? Les pecheurs font-ils autrement ? mais 
amer nos enemis, faire du bien à qui nous 
lait du mal, benir ceux qui nous maudiſſent, 


et prier pour ceux qui nous calomnient, telle 


elt notre loi, tel eſt le precepte de notre divin 
legiſlateur. * Endurons, s il le faut, la faim, 


% 
Sed vobis dico—diligite i inimicos veſtros, . 
üs qui vos oderunt, benedicite maledicentibus vobis, orate 
pro calumniantibus vos: et fi diligitis eos qui vos dili- 


punt, quæ vobis eſt gratia? Nonne et peccatores dili- 
gentes ſe diligunt ? Luc. „ 
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„ 
la ſoif, la nudite ; au milieu des plus indignes 
traitemens, ne faiſons point entendre de re. 
proches, ne laiſſons pas echapper de mur. 
mures; chaſſes de nos demeures et nayant 
Pas ou repoſer notre tee, a Pexemple des 
apoftres ne repondons aux outrages que par 
des benedittions, aux perſecutions que par la 
patience, aux blaſphemes que par des prieres,* | 

Ce fut cette reſignation genereuſe qui 
Etonna les payens, et ſuſpendit leur fureur: 
eſperons que des Chretiens n'y ſeront pas 
toujours inſenſibles. Livres aujourdhui a 
Peſprit de ſeduction et de vertige, ils ne voyent 
plus en nous que des enemis, ne les irritons 
pas dans les accès de leurs emportemens: au- 
tant qu' il eſt en nous, Epargnons leur des 
attentats contre nos perſonnes. Ils ſe de- 
tromperont un jour et par Fexces des maux W 
quils nous auront faits, et par la reſignation | 
avec la quelle nous les aurons ſupport6s. | 
Car la douceur deſarme la colere, + et la 
' vengeance expire enfin ſur des vidtimes pati- Y 
entes et refignées. 5 


* Uſque in hanc horam et eſurimus et ſitimus, et nudi 
ſumus, et colaphis cædimur, et inſtabiles ſumus—male- 
: dicimur et benedicimus, perſecutionem patimur et ſuſti- | 
g nemus, blaſphemamur et obſecramus. I. Corinth. IV. 

Reſponſio mollis frangit iram. Prov. XV. 1 | 


T1 


A la verité les jours de notre pElerinage 
ſont devenus mauvais, mais ils 8*ecoulent ra- 
pidement. Nous ne faiſons tous que paroitre 
ſur la terre. De legeres tribulations ſupportees 
pour la juſtice produiront un poids immenſe 
de gloire dans Feternite. * Que l'eſperance 
nous {outienne, que notre courage le ranime 
av flambeau de la foi! n'attachons plus nos 
regards ſur la figure du monde qui paſſe, 
elevons nos yeux vers les regions eternelles; 
il eſt beau de ſouffrir, quand on a Dieu pour 

' temoin, J. C. pour juge, le ciel pour ré- 

compenſe. 

C'eſt ſurtout dans les tems do: ſchiſme et 
Gherefie que Pevangile fait la conſolation du 
Chretien. Il fonde ſes eſperances ſur les pro- 
meſſes de J. C. fort de la parole de Dieu 
meme, appuié ſur Pautorits de notre divin 
fondateur, i] contemple ſans s'effraier les ora- 
zes qui &'elevent contre VEgliſe. Il ſe dit 
avec confiance à lui meme: Non, les portes 
de Penfer ne prevaudront jamais contre elle; 
|. C. n' abandonnera pas ſa veritable Epouſe, 
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* 14 quod in præſenti eſt momentaneum et leve tribu- 
lations noſtræ, ſupra modum in ſublimitate æternum 
gloriz pondus operatur in nobis; non contemplantibus 
nodis quz videntur, ſed quæ non videntur. Quz enim 
ſidentur temporalia ſunt, quæ autem non videntur æter- 
na ſunt. II. Cor IV. 


[14 J 
il ſera ſans ceſſe avec elle juſqu'à la con, 
| ſommation des fiecles. * Parcourant enſuite 
les generations qui ſe ſont Ecoulees, il de. 
couvre dans Je paſſé un garant aſſuré pour 
l'avenir: il voit le berceau de Vegliſe agi 
par les perſecutions les plus ſanglantes; il yoit 
a pluſieurs époques toutes les*puiſſances des 
tenebres ſe ſoulever contre elle, et toujours i] | 
Pappercoit pourſuivant majeſtueuſement | 
marche, s'avancant a ſes grandes deſtinees } 
travers les orages, fortant de toutes les tempt. | 
tes plus epuree, plus radieuſe, ne comptant ſes 
combats que par ſes victoires, et reparant ſe 
pertes avec avantage en etendant ſes qu 
tes a de nouvelles contrees: 
Meaais les promeſſes qui aſſurent a I' Egliſe 
la dure et Vetendue de ſon empire, ne ſcau- 

roient diſſiper nos allarmes ſur le ſort pat 
ticulier de VEgliſe Gallicane. Jamais il et 

vrai ſes miniſtres ne developperent plus de 
talents, de vertus et de courage; Jamais peut: 


etre la foi des vrais fideles ne fut pl vive 
dans la F rance. 


* Et ego dico tibi quia tu es Petrus, et ſuper hanc 
petram zdificabo Eccleſiam meam, et port inferi non 
prævalebunt advyerſus} eam. Math. XVI. Et ecce <0 
vobiſcum ſum omnibus diebus uſque ad confurmationen 
fool id. XXVIII. 


Mais 


1s 


6 1 


Mais le ſchiſme y a eté ſolemnellement 


proclamé; mais il y eſt maintenu par la force. 


Fera-t'il de nouveaux progres parmi nous? 
ctendra-t'il ſes ravages juſqu'aux generations 
ſutures? Et cette egliſe fi grande, fi illuſtre 
na elle refiſte depuis quatorze cent ans à 
toutes les hereſies, a tous les ſchiſmes qui ont 
deſole l'Europe, que pour ſuccomber avec la 


| monarchie dans ce malheureux ſiecle de boul- 


verſements et de convulſions. 


Il ne nous eſt pas donne de ſonder la pro- 


fondeur des jugemens de Dieu, et ſes voyes 


ſont impenetrables a nos foibles lumieres, 
Mais nous ſavons que Dieu, quoiqu'il nous 


afflige, ne nous abandonne pas “; que nous 
pouvons déſarmer ſa Janice, et que nous de- 
yons implorer fa clemence. 


Ne doutons pas que nos iniquites naient 
atire la perſecution ſur le clerge, comme 


Poubli de la religion et des principes a pro- 
uit le boulverſement de l' empire. Ne dou- 
tons pas que ce ſchiſme qui jette le deuil et la 


5 


* Propter quod nunquam quidem à nobis miſericerdi- 
an ſuam amovet; corripiens verd in adverſis Populum 
lun non . II. Macchav. © 6. | 


deſolation ſur nos Egliſes, ce terrible fleau de 
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Egaremens et nos dẽſordres x. 


vons flechir la vengeance celeſte. Arraches 


cœurs. Si deux perſonnes reunies doivent 
eſperer d'&re exaucces, quelle force I'unani. f 
mite ne donnera t'elle pas a nos prieres? U. 


yeux de VEternel la diſtance qui nous ſepate 


vent 2 la fois de tous les lieux que nous habi-f 
tons; qu'elles partent en meme tems et dei 


dum peccata noſtra veniſſe, dum viam Domini non (ens 
mus, nec data nobis ad ſalutem cœleſtia mandata ſe 
mus. 8 Cypr. in Seceſſu, Ep. XI. 


U 16 1 


Ja colere divine wait 66 provoqué par ng, 


C'eſt donc par un repentir ſincere, cel | 
par les larmes de la pénitenee que nous de. 


de nos temples il ne nous eſt plus poſſible de 
nous proſterner entre le veſtibule et I autel, 
tombons au pied de la croix. Repaſſons les 
annces de notre vie dans Pamertume de nog 


niſſez vous donc tous a votre Eveque: au 


eſt nulle, et il n'eſt pas au pouvoir des hommes 
de mettre des obſtacles a l'intelligence de nos 
ames, a Paccord de nos prieres; qu'elle s'ele- 


deſerts ou vous errez, et des retraites ou vou 
etes caches, et des priſons ou vous gemiſſes 
et qu'elles aillent de concert ſe reunir al 


* Intelligendum eft enim et 0 preſſuræ iſtius 
tam turbidam vaſtitatem, quæ gregem noſtrum maxima 
ex parte populata eſt, et adhue uſque populatur, ſecuts 


a- 


troͤne 


1 * 1 
nne ſur le quel J. C. eſt aſſis à la droite de 
ſon pere. Intereſſons pour nous par une pieté 
tendre et filiale cette divine Mere, cette mere 
toute puiſſante, elle eſt la Reine des anges 
dans le ciel, elle eſt le refuge des pecheurs 
ſur la terre; notre Sauveur eſt ſon fils: de- 
mandons lui par elle qu'il daigne laiſſer tomber 
un regard de pitiè et de miſericorde ſur ſes 
miniſtres diſperles, ſur ſon troupeau livre aux 
mercenaires: conjurons le avec inſtance de 
nous redonner la paix ; de mettre un terme A 
notre exil, à nos dangers; d*accorder le rẽta- 
bliſement de Vegliſe et la proſperite de Pem- 
pire a Phumble priere de ſes ſerviteurs: et 
après d'Epaiſſes tenebres, et des tempetes tur- 
bulentes, de ramener parmi nous la lumiere, 
le calme et la ſerenite *. | 
Quoique nous n'en appercevions pas en- 
core les heureux preſages, quoique nos maux 
qui ſembloient à leur comble, augmentent ſans 
ceſſe, ne nous abandonnous pas A la triſteſſe, 


* Rogemus pacem miturius reddi, citd latebris noſtris 
et periculis ſubyeniri ; impleri quæ famulis ſuis dominus 
dignatur oſtendere, redintegrationem eccleſiæ, ſecurita- 
tem ſalutis noſtræ, poſt pluvias ſerenitatem, poſt tenebras 


lucem, poſt procellas et turbines Placidam lenitatem. S. 
. in Seceſſu, Ep. XI. 


- 


DD Ed Cette 


* 


[8] 
comme ceux qui n'ont point d'eſperance #, 
Cette diſpoſition ſeroit indigne de votre cou. 
rage et du divin modele que nous devons imi. 
ter. Dans la cauſe de la religion nous de. 
vons tout attendre de l'ordre de la grace: elle 
diſpoſe à fon gre du cœur des peuples et des 
Roys: elle accomplit ſes deſſeins par des voies 
également douces et infallibles: et fi nos mau 
s'aigriſſent et ſe prolongent, elle proportionne 
ſes ſecours à leur violence et à leur durte, 
Elle fait plus, elle eleve l'homme au deſſus de | 
lui meme, lui fait trouver ſa force dans ſa foi. 

bleſſe, ſa gloire dans les humiliations, fa joie 
dans les ſouffrances. C'eſt par elle qu'a l' ex. 
emple des Apotres les perſecutions, les empri. 
ſonemens, les opprobes deviennent des motifs | 
d'allegreſſe pour le Chretien Ha a été jugh 
digne de ſouffrir pour J. C. t 
Tels, N. T. C. F., ſelons les relations qui | 
nous ſont parvenues, ont été vos ſentimens ei 
vos diſpoſitions, au milieu des tribulations qui 
vous environnent. | 
Inſtruits des merveilles que la grace a o- 
peres en vous ne devons - nous pas ſuſpendre 


* Ve 1 non idee Gove cater qui hem von 
| bent, I. ad Thel, V. 
+ Ibant gaudentes à confiedy coneilii, Wade digni 


habiti ſunt pro nomine Jeſu contumeliam pati. Aft V. 
ö 9 les 


— 19 J 


les aecens de notre douleur, pour nous eerier 


avec S. Cyprien“; O Beatam Ecclęſiam noſtram 


—heureuſe ſans doute Pegliſe ſervie par des 
miniſtres qu'il a fallu calomnier pour les ac- 
cuſer, qui places entre la ſeduftion et les me- 


naces, l'aiſance et la miſere, les louanges et 


les perſecutions, ont ſacrifie tous les interets 
de la terre à Vintegrite de leur conſcience, et 
dont le courage n'auroit pas flechi devant 
Pappareil des ſupplices, ſi les ſupplices avoi- 
ent été offerts à leur courage f. Heureuſe 
begliſe qui peut ſe gloriſier de poſſeder une 
multitude de vierges religieuſes, dont la foi 


na pas été Ebranlée par les ſeduQions, les in- 


juſtices, l'indigence; que la terreur n'a pu 
forcer a conſentir meme aux apparences du 
ſchiſme, et qui ſurmontant la foibleſſe de leur 
ſexe ont confondu avec les ſeules armes de la 
ſimplicitè Chretienne Paudace d'un pouvoir 
arbitraire et tyrannique |! heureuſe encore 
begliſe ou les peuples ſe ſont montres fi at- 
taches à Punite catholique, fi devoues a leurs 


O Beatam Eccleſiam noſtram, quam fic honor divina) 
dignationis illuminat, quam temporibus noftris glorioſus 
martyrum ſanguis illaſtrat! S. Cypr. in Seceſſu, Ep. XII, 
Non enim ipfi tormentis, ſed tormenta ipfis defue · 
runt. Ibid. 


I Infirma mundi dlegit Deus, ut Oe es fancies 1 
Corinth. I, 


i paſteurs | 
5 J. | 5 
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qu'ils en ont regiies dans tous les tems! 


[ 26 1 


paſteurs legitimes, fi fideles aux inſtruRion 


Livres a une ſainte allegreſſe “ nous ren. 


dons graces a Dieu de pouvoir compter notre 


dioceſe au nombre de ceux ou le ſacerdoce 3 


brille avec le plus d'éclat, ou les fideles ſe 


ſont ralliés à leurs paſteurs avec le plus de 
zcle, et ou le loup raviſſeur a fait moins de 
ravages dans le troupeau de J. C. 
C'eſt pour nous un devoir de rendre pub. 
liquement ce glorieux témoignage à nos pieux 
dioceſains, et à nos vertueux cooperateurs f. 
Pourquoi faut il que notre joye ſoit alte- 


rte par la triſte penſee qu'il reſte encore quel. 


ques. membres de notre clerge, qui entraines 
par la ſeduction, intimides par les menaces ou 
domines par Vintereſt, apres avoir prononce 
le fatal ſerment, ont conſommè leur ſchiſme. 


Ils ſe ſont ſepares du paſteur, legitime que leur | 
avoit donné Vegliſe, pour adherer au faux | 


Exulto lætus et gratulor, fortiſſimi ac beatiſſiwi fra- 
tres, cognità fide ac virtute veſtra, in quibus mater eccle- 
"fa gloriata eſt, et nuper quidem cum confeſſione perſtante, 
ſuſcepta pæna eſt, quæ confeſſores Chrifti fecit extorres— 
crevit pugna, crevit et rar en Sauren 8. 89 in 
Secati, . e | 

+ Gratias ago Deo meo per Jeſum Chriſtum pro omni 
as vobis, quja fides veſtra annuntigtur in ana mundo, 


p. 1. 
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[ 21 ] 
paſteur que leur a offert la conſtitution. Sans 
autre titre qu*une election illicite et illuſoire, 
ſans autre miſſion que celle d'un eveque ſans 
juriſdiction et ſans territoire, ils ont ofe s' em- 


parer des egliſes des vrais paſteurs que la 


force en avoit chaſſes. La lumiere de la ve- 
rite a diſſipé les fauſſes lueurs du ſophiſme, 


Ferreur a été doyoilee, elle a été proſcrite; 


evidence a été fortifice par l'autorité: il ne 
reſte plus ni doute ni excuſe. Par quel en- 
chantement la verite n'a t'elle plus ſur eux au- 
cun empire * ? : 


Nous les avons ſollicites, nous les avons 


repris en toute patience, et en toute doftrine.+ 
$'ils perſiſtent à fermer les yeux à la lumiere, 
Poreille a notre voix, comment pourrions nous 


les ſouſtraire a la peine des contumaces et des 


obltines, 
Ah! donnons leur encore le tems de ſe 
derober à la foudre prete à les frapper. Qu'un 
faux point d'honneur, qu'un deplorable reſ- 
peft humain, ne les retiennent plus! Qu'ils 


reconnoiſſent leur faute, et qu'ils la reparent; N 
nous les en conjurons au nom de la tendreſſe 


paternelle que nous conſervons pour des en- 


* Quis vos faſcinavit non obedire veritati. Gal. III. 
In omni patientià et doctrinà. II. Tim. IV. 
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N [ 22 J 
ive qui tout coupables qu'ils ſont, ne ceſſes 
pas de nous tre chers; nous les en conjurons 


au nom de Vegliſe dont ils eſſuieront les larmes, 


de la religion dont ils affermiront l' empire, ay 


nom de leur interèt Eterne], et meme de leur 


propre gloire: car il y a ſouvent plus de cou- 
rage à abjurer un ſerment qu'on n'a pu faire 


fans crime, qu'a s'ëtre abſtenu de le faire, 


Nous avions ſuivi la conduite que le Sou. 
verain Pontife, nous avoit trace, et le terme 
qu'il avoit mis a ſon. indulgence expire, nous 
avions ratifiè fon jugement. Les moyens or. 
dinaires ont été employés; .Pinquiſition et la 
violence ont mis des obſtacles a Penvoi de 
ordonnance que nous vous avions adreſſce à 
la ſuite du bref du 8. Pere: nous devons en 


retablir les diſpoſitions et tenter d'en e : 


les effets. | 
A ces cauſes apres avoir. ngen le St, | 


nom de Dieu, apres avoir murement examins 


en ſa preſence le bref de notre S. Pere le Pape 
Pie VI. du 13 du inois d' Avril, dont nous joig· 
nons icy une copie exaQte, de la partie qui 
cancerne les cenſures, regrettant de ne pov | 


voir pas 1 inſerer dans ſon entier. 


Extrii 


tl 


#7 \ 


trait a1 2e 1. St. P. te Pape Pie VI. 


« Tafitult par cette ſuite varies de tant de 
« crimes, que le ſchiſme $introduit et Betend 
« dans le royaume de France qui avoit ſi bien 
« meritẽ de la religion et qui nous eft ſi cher; 
« que pour cette raiſon on protede chaque 
jour A PeleQtion de nouveaux paſteurs, tant 
« du premier que du du ſecond ordre; que 
5 2 vrais miniſtres font rejettẽs et qu'on met 

\ la place des loups raviſſeurs; nous ne 
pouvons nous empecher Jetre ſenſiblement 

* emus par un etat de choſes fi lamentable. © 
*« Afin done d*oppoſer ſans delai une digue 
* au ſchiſme qui s'avance, afin de rappeler 
ceux qui £6garent, de confirmer les bons dans 
© leurs deſſeins, de conſerver la religion dans 
* un empire fi floriſſant; adheErant aux con- 
© ſeils de nos venerables freres les cardinaux 
* de la Ste. egliſe Romaine ; ſecondant le 
* zele des eveques de Vaſſemblte de France; 
© imitant les exemples de nos predeceſſeurs; 
* par la puiſſance apoſtolique dont nous ſom- 
© mes revẽtus nous ordonnons d'abord par la 
* teneur de ces preſentes, que tous les cardi- 
e naux, archeveques, eveques, abbes, vicaires, 
chanoines, curẽs, pretres, tous les eccleſi- 
2 5 . 


dg Howe IE DP RASS 7 SG, 


« en exercent les fonQions. 


« Marolles, &c. aux eveches de Quimper, 
« Soiſſons, &c. ont ete et ſont illegitimes, ſacri- 
« leges, abſolument nulles: comme telles nous 


N crations, criminelles, illicites, illegitimes, ſa- 


1 44 J 
te aſtiques, ſeculiers ou reguliers qui ont falt 
e purement et fimplement le ſerment civique 
e preſcrit par l' Aſſemblée N ationale, ce ſer. 
“ ment, ſource empeſtee de tant d'erreurs, 
* cauſe principale des malheurs qui affli. 
« gent l'egliſe catholique de France, ayent à 
« ſe retracter dans Peſpace de quarante jour 
« A compter d' aujourdhuy meme, ſous peine 
cc d' etre ſuſpens de l'exercice de tout ordre 
1 quelconque, et ſoumis à Pirregularité ils 


« Nous declarons particulitrement que le 
+ elections des ci-deſſus nommes Expilly, 


« Jes caſſons et abrogeons, nous annullons en 
© meme tems l'erection pretendue des eveches 
« De Moulins, de Chateau Roux, et we de 
<« tout autre eveche nouveau. = _ 

Nous declarons de meme leurs conſe- 


r crileges, contraires au Seo. canons; qu'el | 
* conſequence Elus temerairement et ſans au- 
« cun droit, ils n'ont point de juriſdicion 
« ſpirituelle ſur les ames; et que conſacres il- 
« licitement, ils ſont ſuſpens de tout exercict 


« de l'ordre epiſcopal. 


« Declarons 


28 1 


« Neclarons également ſuſpens de tout 


« exercice de l'ordre epiſcopal, Charles 
« eyeque d' Autun, Jean Baptiſte eveque de 
« Babylone, et Jean Joſeph eveque de Lydda, 


« conſecrateurs ſacrileges ou aſſiſtants; et ſuſ- 
« pens auſſi de Pexercice ſacerdotal ou de tout 


autre ordre tous ceux qui ont concouru 
« par action, conſentement, ou conſeil, a ces 
« execrables conſecrations. 

« C'eſt pourquoi nous deffendons et inter- 
* diſons expreſſement au dit Expilly et aux 


«* ſacres ſous la meme peine de ſuſpenſe d'oſer 
e gouvernement des ames toute autre au- 


* des dimiſſoires pour les ordres; de conſti- 
© tuer, deputer, confirmer, ſous quelque pre- 


| © foin des ames et l'adminiſtration des ſacre- 
ments, des paſteurs, des vicaires, des miſe 


en particulier, ſoit qu'ils ſe rẽuniſſent en 
rapport au gouvernement eecleſiaſtique; 


E | 8 tt leur 


4. 


autres illegitimement elus, illicitement eon- 
© garroger la juriſdiction epiſcopale, ou dans 


4 torite qu'ils n'ont point acquiſe ; de donner 
texte, mème de neceſſitẽ, que ce ſoit, pour le 


ſionaires, des deſſervants, des fonetionaires, 
ou autres miniſtres, ſous quelque nom que 
ce ſoit; de rien faire, ordonner, ſtatuer, ſoit 


forme de conciliabule, dans tout ce qui à 


* declarant et pronongant nuls et de nulle va». 
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de donner on de faire, ainſi que tous autres 


* mettroient dans ce genre, et tout ce qui 


r n 3 2 l — 
. — I rg yen" ——— 2 A | A 


aucune maniere l'ordre epiſcopal dont ils 
Py | 
"01 e 8 5 WT | 
la teneur de ces lettres, nous ſtatuons et de- 


» tution par les electeurs des diſtrifts ou de- 


et bien plus encore non vacantes, pour les 


eures dimiſſoires, deputations, confirma. 
tions qu'ils out eu ou auroient la temerits 


« aftes qu'ils ſe ſerojent permis, on ſe per- 


N. ace s' en ſuivre. | 

Sous la mème peine de ſuſpenſe, : nous 
« defendons, tant aux conſacrẽs qu'auxdits 
- conſecrateurs, d'oſer conferer illicitement 
© Ja confirmation, les ordres, ou d'exercer en 


« ſont ſuſpens. ll 

Que ceux la donc qu'ils auroient ini- 
ties aux ordres eccleſiaſtiques, ſachent qu'ils | 
ſont ſuſpens eux-mèmes, et leront irrẽgu | 
liers, s'ils exercent les ordres qu' i en ont 


< 


p 


Pour prevenir de plus 8 maux en- 
« core, envertu de la meme autorité, et par 


4c elarons que toutes les autres elections faites 
u à faire ſuivant la forme de la dite conſti- 


4 partements civils, pour les egliſes vacantes, 


4 anciennes et A plus forte raiſon pour celles 
« de nouvelle erection, ont etc, ſont, et ſeront 


88 * yaines, illegitimes, ſacrileges, abſolument 
Fnulles; 
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nulles; par ces préſentes, et des a-preſent; 


pour le tems ou elles auroient lieu, nous 


les caſſons et abrogeons; declarant pour 
cela que tous ces eccleſiaſtiques clus illegi- 


timement et ſans droit, et tous ceux qui 


pourront ètre de meme élus pour les cathe- 


drales ou les parroiſſes, n'ont aucune juriſ- 


diction ſpirituelle pour le gouvernement 


des ames; que les evèques conſacrẽs juſqu'a 
ce jour, leſquels nous voulons etre cenſes 


nommès par ces preſentes, auſſi bien que tous 
ceux qui ſeront conſacrès dans la ſuite, ſont 
et ſeront ſuſpens de tout exercice de l'ordre 
epiſcopal; comme les curés inſtituẽs ou X 


inſtituer avec ces nullites ſont et ſeront ſuſ- 
pens du miniſtere ſacerdotal. Nous deffen- 


dons expreſſèment tant aux Elus et à ceux 


qui pourroient l'etre encore pour l'epiſco- 
pat, de recevoir d' aucun metropolitain ou 
eveque l'ordre ou la conſecration Epiſco- 
pale, qu' aux faux eveques mème et & leurs 
' acrileges conſecrateurs et à tous les autres 
archevèques et evèques, d'oſer ſons quelque 


pretexte que ce ſoit, conſacrer ces Elus ou 
ccux qui le ſeront. Defendons de plus aux 
dits lus et A ceux qui le ſeront, ſoit pour 


des evechès ſoit pour des cures, de ſe don- 


ner en aucune maniere, pour archeveques, 
E 5 d eveques, 
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1 
98 evẽques, cures. ou vicaires; de s'attribuet 
« le titre de l'egliſe ſoit cathedrale, ſoit pa- 
te roiſſiale pour la quelle ils aurontete ainſie|ys, 
te de g&arroger aucune juriſdittion, autorite et 
& facults pour le gouvernement des ames, 
& ſous peine de ſu iſpenſe et de nullite, de laquelle 
© ſuſpenſe aucun des ci-deſſus nommes ne 
* pourra Etre abſous, fi ce n'eſt par nous ou 
* par ceux que le liege apoſtolique aura de- 
& legues. 
e Uſant de toute la bontẽ qu il nous eſt 
* permis de montrer nous n'avons fait encore 
te que declarer les peines portees par les ca- 
« nons, pour remedier aux maux preſents et | 
 & empecher qu'ils ne ſe propagent ; car nous 
e eſperons dans le ſeigneur que les conſcera- | 
© teurs, les uſurpateurs des cathedrales et des 
© paroiſſes et tous les auteurs et fauteurs de 
'& cette conſtitution du clerge, reconnaltront 
© leurs erreurs; que touches de repentir, ils 
| « rentreront dans le Bercail dont Vintrigue, la 
e Ruſe et ſes embuches les ont arraches. | 
Nous leur adreſſons donc nos exhortations 
cc paternelles, nous les prions, hous les conju- 
* rons dans le ſeigneur d'abdiquer un mini- f 
« ſtere uſurpe, de ſortir de la voie de perdi-} 
tion dans la quelle ils ſe ſont precipites, de 


** ne pas enhardir des hommes imbus de la 
0 philo-$ 


L 29 J 
„ philoſophie du fiecle, a propager juſques 
« dans l'eſprit du peuple les ſyſtemes mon- 
« ſtrueux d'une doftrine oppoſee à Vinſtitu. 
tion de Jeſus Chriſt, à la tradition des peres, 
* et aux regles de l'egliſe. S'il arrivoit ce- 


* pendant, ce dont le ſeigneur veuille nous 


* preſerver, que notre moderation et nos ex- 
« hortations paternelles fuſſent inutiles, qu'ils 
„ ſachent que notre intention n'eſt pas de les 
e exempter des peines plus graves auxquelles 


© les canons les ſoumettent ; que nous pro- 


* noncerons contre eux l'anathème, que nous 
* les denoncerons à l'egliſe univerſelle, frap- 
* pes d'excommunication comme ſchiſma- 


* tiques, ſepares de la communion de l'egliſe 


* et de la notre. Car nous l' avons appris de 


st. Leon notre predẽceſſeur dans fa lettre à 
* Julien eveque de Coos; quelque ſoit celui qui 


par ſon propre choux perſiſte dans la fange 


" de ſes vices et dans ſa folie, il faut que les loix 


" reſtent, et qu'il ait le ord: de ceuæ dont il fails 
* les erreurs *.“ 


Après avoir conſiderẽ qu'il eſt de noto- 


icte publique que le chef de Vegliſe à ẽtẽ ſaiſi 
par le roi et par les TIO de F e de la 


3 Bref du 13 Avrit 1791, pages 45 49. zo. 51, 82. 
imprims chez Crappart a Paris, | 


connoifſance | 


& 


APES OT en Rs ORE 


s 


. 
— => 


1 
4 
* 
* 
9 
4 
5 
* 
1 
* 
7 » 
* * 
14 
1 
* 
1 
j 
d 
Lo 
i 
Iu 
4 1 
AL. 
0 
* 
© 
" 3 
1 
TIX) 
ben} 
* 
. 
155 
1 
1 2 
N 
4 
5 
1 
+ 
* 
5 
0 
\ 
1 
V. 


} 1 


my 0 2 
— — >» = 
r 


— 3 J 

conndiſſance du nouveau plan de conſtitution 
du clerge et de tout ce qui s'en eſt ſuivi dan; 
fes rapports avec la religion, que ce recours 
au St. Siege étoit conforme a la pratique im. 
mẽmoriale des grandes egliſes d' Orient et &'Oc. 
cident, et que l'intervention de Pegliſe Ro. 
maine devenoit plus indiſpenſable encore de- 
puis que la permiſſion de s'aſſembler en con- 
eile avoit Ete refuſce aux inſtances os eveques 
de France. | : 

Apres avoir conſiders que nos peres nous 
ont appris que c' dans le St. Siege principale. 
ment et dans le corps epiſcopal uni d ſon chef, 
qu'il faut trouver le depot de la doctrine eccleſuu.- 
tique, confice aux eveques par les Apotres*, | 
et qu'il neſt point dꝰortodoxe gui doute que le | 


pape ne ſoit chef, paſteur et primat de Pegliſe uni. 


verſelle; pere et docteur de tous leg Chretiens, ſe- | 
lon le langoge du concile de Florence: et qu'il ne 
pui ſſe en celle qualite pouruoir dans les cas et ſe- 
bon les formes de droit, au regime de tous les dio- | 
ceſes et d toutes les fonctions paſtorales qui y ſont | 
necęſſaires pour le bien du alu des ames 1 


+ Boſſuet Serm, ſur ous belt Genus le clerge de 
'France en I, £0-c0005.12 9] EBIT 1 


+ Lettre circulaire du clerge de "oe, de Yan 1655+ | 
imprime part 28 de! aſſemble de 1682, | 


Aptès 


L 8 


Apres avoir conſidere que deja la lumiere 
* commence aſe repandre du haut de la chaire 


apoſtolique par la reponſe de fa ſaintetẽ aux 


prelats deputes a l' Aſſemblèe Nationale, que 


la nouvelle inſtruction adreſſée à l'egliſe de 
France toute entiere ne laiſſe plus aucun 
doute aux yeux des peuples ſur l'enſeigne- 
ment uniforme du pape et des eveques, que 
plus nous en avons medite les diſpoſitions, plus 
nous y avons reconnu la tradition, de notre 


egliſe, le langage de nos collegues dans l'epiſ- 


copat, la doctrine et la pratique de; Pegliſe 
univerſelle et que Pierre à parlò par la voix 
de ſon digne ſucceſſeur. 
Après avoir conſiderè enfin, que tene elt 
aujourdhuy la violence de la tempète contre 
regliſe Gallicane, que les eveques voudroi- 
ent en vain proceder a l'acceptation et pub- 


lication du deeret apoſtolique, dans les formes 
antiques et ſolemnelles que la ſage diſcipline de 
nos peres avoit conſacrees, qu'il s'agit des | 
plus grands interets de la religion; et que 
prives de la conſolation de recevoir en corps 


de paſteurs la déciſion du ſouverain pontiſe 
nous n' en ſommes pas moins tenus de faire 
connoitre notre vœu pour ᷑clairer les con- 


ſerver 


ſciences, affermir 1 nos frees dane loi eit e- 
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ſerver du ſchiſme la portion du troupeau de 


ſoumiſſion le jugement emanè de Vautorite du 


— 
— gens 4s . 


ment canoniques decernees à Rome dans les 


jure, en vertu du pouvoir apoſtolique dont 


pliſſant le devoir attachés à notre qualité de 
juge ordinaire et immediat des perſonnes ec- 
clefiaſtiques en matiere ſpirituelle. 


leur pleine et entiere execution et qu'elles ſeront 


et réguliers de notre dioceſe qui ſe trouvent 
dans les cas mentionnes dans 'extrait du 
bref du 13 Avril inſerẽ dans notre preſenteor- | 
donnance, ſi dans ledelai de quinze jours, apres la 
connoiſſance qu'ils en auront eue de la maniere 
que les circonſtances le permettent et qui lera 


n'ont repare le ſcandale qu'ils ont pu don- 


le ſerment qu' ils ont le malheur de preter. 


L 32 ] 


J. C. confice à notre ſollicitude. 
Nous dEclarons accepter avec reſpedt et 


St. Siege le 13 Avril de la preſente anne 
1791, et A Vegard des cenſures et peinespure. 


circonſtances extraordinaires contre les mem. 
bres du clerge coupables d'intruſion etde par. 


nous ſommes revetus, uſant du droit et rem. 


Nous ordonnons que les ſuſdites pe ines auront 


encourves par tous les eccleſiaſtiques'ſeculiers 


ſuffiſante pour en conſtater Vauthenticite, ils 


ner, en rẽtractant publiquementet notoirement 


Nous 


C33 ] 
Nous declarons au ſurplus conformement 


al bref du St. Pere que nous n'entendons 
pas ſouſtraire ceux qui perſevereroient dans 


leur Egarement, aux peines plus graves portèes 
par les canons contre les 1 intrus, les uſurpateurs 


et les ſchiſmatiques. 


Deffendons, enfin au clergé ſeculier et 
regulier, et a tous les fideles de notre dioceſe 


de reconnoltre dans aucun cas le Sr. Expilly 
ſe diſant evèque du finiſtere, pour eveque du 


dioceſe de Leon, comme auſſi de reconnoitre 


dans les recteurs, vicaires et autres pretres qui ſe- 


roient inſtitues ou approuvès par lui, aucun pou- 


voir ni juriſdiction quelconques; leur preſcri- 
vant de ſe comporter a leur egard de la ma- 
niere que l'egliſe le preſcrit envers les intrus 


ct les ſchiſmatiques, avec leſquels on ne peut 


lans ſe rendre coupable de leur uſurpation et 


de leur ſchiſme, communiquer dans Pexercice 
de leurs fonctions. 


Donnè a Londres ce 20 Aouſt 1791. 


+ J. FRS. Ev. de Leon. 
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